
HAL Id: hal-04412015
https://hal.science/hal-04412015v1

Submitted on 23 Jan 2024

HAL is a multi-disciplinary open access
archive for the deposit and dissemination of sci-
entific research documents, whether they are pub-
lished or not. The documents may come from
teaching and research institutions in France or
abroad, or from public or private research centers.

L’archive ouverte pluridisciplinaire HAL, est
destinée au dépôt et à la diffusion de documents
scientifiques de niveau recherche, publiés ou non,
émanant des établissements d’enseignement et de
recherche français ou étrangers, des laboratoires
publics ou privés.

Distributed under a Creative Commons Attribution 4.0 International License

La gestion des eaux des marais de Bourgoin-La
Verpillière (Isère) et ses conséquences écologiques du

Moyen Age jusqu’au XIXe siècle
Nicolas Bernigaud

To cite this version:
Nicolas Bernigaud. La gestion des eaux des marais de Bourgoin-La Verpillière (Isère) et ses con-
séquences écologiques du Moyen Age jusqu’au XIXe siècle. Ella Hermon. L’eau comme patrimoine -
De la Méditerranée à l’Amérique du nord, Presses Université Laval, pp.91-106, 2008, 978-2-7637-8538-
7. �hal-04412015�

https://hal.science/hal-04412015v1
http://creativecommons.org/licenses/by/4.0/
http://creativecommons.org/licenses/by/4.0/
https://hal.archives-ouvertes.fr


La gestion des eaux des marais de
Bourgoin-La Verpillière (Isère) et ses

conséquences écologiques du
Moyen Age jusqu'au XIXe siècle

Nicolas Bernigaud
UMR 6130, CEPAM-C.N.R.S.

Université de Nice Sophia-Antipolis, France

Résumé
Cet article fait le point sur lesdifférents modes degestionde l'eau dans les
marais deBourgoin-LaVerpillière et leursconséquencessur J'environnement
pendant le Moyen Âge etl'Époque Moderne. Le principal problèmeest la
création dechausséespour leschutesde moulin. L'utilisation de l'eaupour la
force hydro-motricea probablemententraînédès la fin du Moyen Âge une
stagnationimportantedes eaux, àl'origine d'unecriseécologiquequi a affecté
les populationsriveraines. Ce rapport de causeà effet n'a été analyséque
tardivement,à la fin du XVIUC siècle, grâce aux levéestopographiquesqui ont
précédéle creusementdu réseaudedrainagepour labonificationdu secteur.

Abstract
This article deals withwater managementin the Bourgoin-La Verpillière
wetlandsand itsecologicalconsequencesduring theMiddle Ages andModem
Times. The main problem is thecreationstair-steppingsto increaseflow to
mill-wheels. The useof hydraulic power probably led to water stagnationby
the endof the Middle Ages, and then to anecologicalcrisis which affectedthe
riversidepopulations.This relationshipof cause and effect wasexaminedonly
at the endof the xvm" century,thanks togeographicalsurveysdoneprior to
excavationwork to improvethe drainagesystem in this sector.
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Figure1. La localisation des marais de Bourgoin-La Verpillière et du
GrandPlan.

Les sociétésagricolesde cette région sontconfrontéesà une
double contrainteen ce qui concernela gestion des eaux. Aux
importants dessèchementsestivaux succèdent les inondations
automnaleset hivernales. Lespaysansde l'Isle Crémieu ont dû
depuis

1. Présentationgéographique

Le plateaude l'Isle Crémieu,au nord de larégion de l'Isère,
constitue le premier contrefort du Jura à une quarantainede
kilomètresà l'est de Lyon. Bordépar leHaut-Rhôneau nord età
l'est,c'estune anciennerégionde frontièreentre leDauphinéet la
Savoie.Ce plateauest entouréd'étenduesmarécageusesqui ont
étédrainéesau débutdu XIX e siècle.Cetteancienneconfiguration
quasi-insulairea donnéau payssonappellationd'« Isle ».

Les grandsmaraisde Bourgoin-LaVerpillière, au sud du
plateau (figure 1), sont formés dans la plusgrande cuvette de
l'avantpaysalpin françaistraverséepar les cours duCharnyet de
la Bourbre.Il s'agitd'un ancienombilic glaciaire imparfaitement
colmaté,à la limite entreles unitésmorphostructuralesdu plateau
calcaireau nord et descollinesmolassiquesdesTerresFroidesau
sud.

toujours répondre à un double défi, qui est de trouver des
ressourcesen eaupendantl'été et enévacuerla surabondanceen
hiver. Ainsi, lesusagesalternentsaisonnièrementles pratiquesde
l'irrigation et du drainage.Actuellement, les grands marais de
Bourgoin-La Verpillière, principalementvoués à la culture du
maïs fourrager, sont drainés l'hiver et irrigués l'été par des
amenées d'eau dans le réseau de drainage, et arrosés en
complémentpar destourniquets.

II. Les usages del'eaudansles.marais

Pendantle Moyen Âge et l'Époque Moderne, l'eau des
marécagesconnaîtplusieurs usagespar lespopulationsriveraines.

L'abreuvagedesbestiaux(bœufs,chevaux)placésen pâture
dans lesmaraisconstitueUn aspectimportant. Les points d'eau
peuventêtre naturelsou creusésartificiellement sous forme de
mares appelées«boutasses». De manièregénérale,les prairies
marécageusespar la provendeen fourrageet leur ressourceen eau
sont un espace véritablement propice à l'élevage, bien que
pendant la période d'hydromorphie importante de l'Époque
Moderne,ceszonesaientfavoriséles épizooties.

Un desautresusagesdeseauxdesbas-fondsest lerouissage
du chanvrequi est uneactivité particulièrementimportante. Des
bassinsétaientcreusésà coté des rivières appelés«' rotoir» ou
« nai » (Talon, 1977). Une fois le bassin rempli d'une eau
stagnante,on immergeait les javelles de chanvre à l'aide de
grossespierres. Cette immersion, qui durait huit à dix jours,
permettait de le débarrasserde son écorce. Cette opération
réalisée,le chanvreétaitposéà séchersur lesprairiesfauchéesqui
bordaient les rivières, souvent en pyramide pour faciliter le
séchage.Cetteactivité de rouissagedu chanvreen milieu humide
a pu être mise enévidencegrâce à la palynologie dès la Tène
finale, pardespourcentagestrès élevésde Cannabishumulusdans
les échantillons sédimentairesdu lit majeur de la rivière du
Girondan à Saint-Romain-de-Jalionas(Argant, 2001 ; Berger et
al., 2003 ;Royet et al., 2004; Royet et al., 2006). Cette activité
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liée à la confection des textiles et des cordagesest d'ailleurs
suggéréepar de nombreux pesons de tisserand retrouvés en
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prospectionà l'emplacementde petitesexploitationsruralesgallo-
romainesà l'intérieurdesmaraisdeBourgoin-LaVerpillière.

À côté desutilisations propres à la vie quotidienne des
communautés,les eaux desmarais de Bourgoin ont fait l'objet
d'aménagements.Dès leMoyenÂge, laconstructiondechaussées
placées perpendiculairementaux cours d'eau ont permis la
création d'étangs pour la pisciculture. La consommationdu
poisson dans la société médiévale avait une signification
particulièrement forte par rapport à la religion, notamment
pendantle Carême.La rentabilité des étangsdiminue pendant
l'ÉpoqueModerne,amenantparfois à les assécher.Un exemple
peut être cité dans lemaraisdu GrandPlan, sur la communede
Saint-Romain-de-Jalionas.Un dénombrementde biens en 1680
nousapprendque l'ancienétangmédiévalcréé dans lemaraisdu
Grand Plan a étéconverti en pré', la production de foin étant
manifestementdevenue plus rentable, et faisant l'objet d'un
commercevers ies grandscentresurbains, comme Lyon dès le

MoyenÂge.

Le développementdes prés pendant l'Époque Moderne
s'accompagned'une importantepratiquede l'irrigation. Celle-ci,
attestéepar les textes depuis le xve siècle, permet de réaliser
plusieurscoupesde foin dans l'annéeet connaîtune expansion
importante durant le XVIIe siècle (Bernigaud et al., en
préparation).Cette activité rentre d'ailleurs souvent en conflit
avec lameunerie,détournantles eaux quientraînentle chômage
des moulins.À l'inverse, la créationde moulins entraînesouvent
une submersiondes prés ou des autres moulins en amont, à
l'origine denombreuxprocèset contestations'.

1 Dénombrement des biens de Anne Clémence de Groslée,1680:
« premièrement au chasteau de St-Romain où iln'y a que quatre murailles
sans couverture, le fosséjoingnant l'estang dufit St-Romain maintenant
converti en pré», Archives privées de M. Fustier, propriétaire de la maison
forte de Jalionas. "
Archives Départementales del'Isère 1 8J 242.10: Supplique adressée au
Bureau des finances par les propriétaires de moulins sur la Bourbres'élevant
contre le détournement des eaux, mai 1685. Pièce provenant du fonds du
château du Pin.
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ｾＺ･ｸｾｬｯｩｴ｡ｴｩｯｮ deseauxpour la force hydro-motriceest une
des,utIlIsatIOnsles plusiJ?1P'?rtantes.De nombreuxmoulinsont été
crées ｰ･ｮ､ｾｮｴ le Moyen Age le long de laBourbre et de ses
affluents. L énergiehydrauliqueest employéeà diversestâches.
La mouture ､ ｾ blé et du ｾｯｭ･ｮｴ pour obtenir la farine est la plus
｣ｾｾｾ･Ｎ Sans etreexhaustif,on peutaussimentionnerles moulins
utiliséspour battrele chanvre,connussous le nom debattoih' .. rs ou
gauc oirs, ainsi que ceux quiserventà fabriquer l'huile d .
partie liè . e nOIX,

1 u 1 rement ｉ ｾ Ｇ ｰ ｾ ｾ ｮ ｴ ･ ､ ｡ ｾ ｳ la région. Il fautajouterà partir
de la fin ?U X:'UI Siècleplusieursusines. Despapeterieset des
｣｡ｲｴｯｮｮｾｮ･ｳ ｾ .Implantent dans les zoneshumides au nord de
Bourgo.m, utilisant une dérivation de rivière appelée «canal
ｾ ｯ ｾ ｴ ｵ ｮ ･ ｲ Ｉ ｾ Ｎ La construction de tous cesouvrages a eu une
I?CIdence .Importante sur l'environnement,par leur rôle dans
l aggravationde l'hydromorphiedes marais.

III. Le problèmedel'hydromorphiedesmarais

Les ｳｯｾｲｾ･ｳ ｨｩｳｴｯｲｩｱｾ･ｳ donnentune image d'insalubritéet
de ､ｾｮｧ･ｲｯｳｬｴ･ des marais pendant la période moderne. Un
｢ｾｴ｡ｭｳｴ･ lyonnais,Varennede Fenille,envisite au débutdu XIX e

Siècle, décrit les marais deBourgoin-La Verpillière comme
«,ｾ￩ｬｾｙ￩ｳＬ profondset tremblants». Il ajoute que « le bétail qui
s Ｎ･ｉｏｬｧｾ･ ｾ peu trop desbords était quelquefois englouti et
､ｬｾｰ｡ｲ｡ｬｳｳ｡ｴｴ tout à coup» (cité dansChampier, 1949). D'après
lUI, « de nombreuxvoyageursqui ne connaissaientpas le site se
ｮｯｾ￨ｾ･ｮｴ ､ｾｳ les marais». Il mentionneque les faucheursdes
prames.ｨ ｵ ｲ ｾ ｬ Ｑ ､ ･ ｳ sont «obligésd'armerleurs pieds de raquettes
construitesa peu prèscommecellesdont lestrappeursse servent
ｰ ｯ ｵ ｾ marc?ersur la neige». L'humidité excessivedes marais
seraitaussi lacaused'épidémies: «On ne peut voir sans en être
douloureusementaffecté,la triste situationdescolonsriverainsde
ces .marais... au teint livide, souffrantd'obstructionset defièvres,
affligés d'une vieillesse anticipée.i, ». Un siècle auparavant
1.J.. Rousseau,qui résidaità Bourgoin en 1768,tombamalade ･ ｾ
attribua, semble-t-il, son mal à l'air et à l'eau des marécages
(Comte, 2002). Lalecturede cettedescription,plutôt inquiétante,
appel.lecependant.plusieursréserves. Le tableauqui estdressédes
ｭ｡ｲ｡ｬｾ ､ｾＬ Bourgomreprendun descriptifen vogueduranttout le
XVIII sièclepour tous lesmarécagesde France.La diffusion de
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la penséehygiéniste et physiocratiquea largementcontribué à
véhiculerune imagetrès négativedes zonesmarécageuses,pour
justifier l'assèchementqui devait permettre ｵ ｮ ｾ mise en ｾ｡ｾＺｵｲ

agricole. La descriptiondes marais de ｾｯｵｲｧｯｭＭｌ｡ ｖ･ｉｊＧｬＱｨ･ｾ･

parVarennede Fenille est donc trèscertamementun poncif, mais
l'importance de l'hydromorphie des zones.ー ｾ ｬ ｵ ｳ ｴ ｲ ･ ｳ à c.ette
époqueestmanifeste,commeen attestentles différentestentatives
d'assèchement.Le premier projet de bonification remonte au
XVIIe siècle (figure 2). Louis XIV avait concédéen récompense
les maraisen fief au maréchalde Turenne.La condition en était
que le cessionnairefasseprocéderau dessèchement.Ces marais
appartenaientau domaine royal et avaient était transportésdu
Dauphinéà la Couronneen 1349.Cette très grandeétenduede
terrain (près de 4000ha pour les seulsmarais de Bourgoin-La
Verpillière) avait un statut domanial parce qu'il s'agissait.de
terres incultes considéréscommedes « hermages». Ces terrams
n'avaient pas fait l'objet d'une mise en valeur agricole,
manifestementà causede la contraintehydrologique. Cependant,
le pourtourdesmarais,ainsi quequelquesー･ ｴ ｩ ｴ ｾ ｳ ｢ ｾ ｴ ｴ ･ ｳ ｳ ｡ ｢ ｬ ･ ｾ ｾ ･ ｾ

internes,avaient été gagnéesdès le Moyen Age a la ｰｲｾｰｮ･ｴ･

privée, essentiellementpour y faire després appelés« sétives».
On retrouve dans les archives de l'Ancien Régime des
albergementsde la chambredes Comptesdelphinaleà certains
particuliers. Par
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Figure2. Projetd'assèchementdesmaraisde laVerpillière et deBourgoin
par Pierre de Bonnefons,ingénieur pour le roi en Dauphiné,
secondemoitié du XVIIe siècle.

exemple,en 1473, estconcédéeune pièce de maraisappeléela
«sétive ronde» à Jean etEstienne Bessonsde Crémieu', à
l'intérieur des marécages de la Verpillière. La formation
d'élémentsde propriété privée sur le pourtour immédiat du
marais, ainsi quequelquesbuttes sableusesémergeanten son
centre,expliqueen partie l'oppositionqui est faite auxpremiers
projetsde dessèchementpar lespropriétaireset lesusagers.

On peut s'interroger sur les causes de l'importante
hydromorphie des marais. L'analyse de. ce point doit être
envisagéesousplusieursaspects(figure 3).

Le climat: une recrudescencedu régimedespluiespendant
la péjoration climatique du Petit Âge Glaciaire (PAq) pourrait
expliquerune situationde crue denappepermanente.A partir du
XIVe siècle, les archives mentionnent un certain nombre
d'inondationscatastrophiquesde la Bourbre. Par exemple, en
1349/1350une très fortecrue de la rivière emportatoutes les
terres labourablesdu hameaude Bourcelas.Tous les moulins
furent brisés par l'inondation et le pays privé de pain pendant
quatorze semaines".De très graves débordementsmarquèrent
surtout le XVIIe siècle (1637, 1653, 1673),correspondantà des
épisodes.de pluie prolongés(Comte,2002). Ces catastrophesse
sont produites au débouchéde la moyenne Bourbre dans les
maraiset ont aggravéla stagnationdes eaux, le ressuyagede ces
zones sefaisantdifficilement.

Les défrichements: le Moyen Âge correspond à UIl;e
période d'importants défrichements du bassin versant de la
Bourbreet de mise envaleuragricoledes solsprofondsde pied de
pentebordant la cuvette. La réductiondu couvert forestier peut
expliquer une importance accrue des ruissellements et une

.\ \1:11:11" de L; Vnpdllt"llll' !j'" tu1111l'1'1 Ｔ ｾ ｜Ｇ ｊ .1I1"JflSLIe')OO1iKor,n en '111""01: .. ｨＺｴ ｱｬ ｾ 3tf'Cl1l
B .' b ra l,. de O",ut;o," "'UI OolflltC"flI (>.$(0 .rJ'An..Iode ')(0 ｉ ｨ ｜ Ｉ ｬ ｾ C'\1qu;u,c ctullu C｡ｴｾｬｉ
C (':111\1.1 qUI f.udroll faite pour druf(hcr "" ､ ｣ ｵ ｾ nt.lr.!1\ ct raœdreＱｾＱＱ ｗＱＱｊｉｬＧｕｾ ,g.ble..
Ille faut de .0;rhOl'lC'l <le laqacｾＢｬ J er lofondcur

() lkHç tulll"; t.Jll." '. ｾ Ｂ Ｈ ｬ ｴ ｬ """'ne CP'IoL"lnl .:.ulll\ '""
[ ｉｳｬ･ｾ ..b.:au
fi Iolede ｬｾ､ｬｏｵ IPPJnrnllll.i Ｌ ｾ .., deS,-rielredeVienne

3 Archives Départementalesde l'Isère,1 2Mi InventaireMarcellier Inv. 38, 67,
13. Chapitrequatre:Albergements,f 482. " ,

4 Cité dansCOMTE, 2002, p. 76 ; ArchivesDépartementalesde 1 Isere,ｳｾｮ･ B
n? 4445, Domaine, 1351, Enquête sur ladiminution desrevenusdelphinaux
dans la terre de la Tourà la suite de la Grande Mortalité.
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modification des bilanshydriquesaboutissantau remplissagede
la cuvette.

L'obstructiondes axesd'écoulement:l'exutoiredes marais
peutêtre obstruéet bloquer les écoulements. La raison peut être
naturelle (par exemplela formation d'embâcles)ou anthropique
commenous allons ledémontrer.

. ..11( Ill) 1'1ab...u ｃｉｉｬ｣｡ｶ ｾ lÀ' 1'1..1... c..·f. ' 1..:'U
ﾷｾ ｬ Ｎｬ

I J' '' lL.". ,

Figure3. Facteurclimatique et degré decouverturevégétale des pentes
dans lasituationde crue denappedes maraisde Bourgoin-La
Verpillière.

L'évolution de cesdifférentsfacteursconcourtà modifier le
bilan hydrique. La difficulté est de pondérerla part dechacun
dans le bilan global. Unepremièreréflexion sur lescausesde la
stagnationdes eaux dans lesmaraisde Bourgoin-LaVerpillière a
été entaméedès la fin du XVIIIe siècle. En 1765, lesreprésentants
de la communauté rurale de Saint-Savin arguaient que
l'inondationdes maraisétait naturelle:« il est encorenotoireque
ces maraissont forméspar des filtrations souterrainesdu Rhône,
l'expériencene permetpas d'en douter, et depuis longtemps,on
s'estaperçuque la fonte desneigesvenantà augmenterles eaux
de ce fleuve, alors leseaux qui sortentd'une quantitéde petits
gouffres ou puis perduscreusésrar la nature dans cesmaraisen
ont bientôt couvert la surface». Ce rôle des cruesnivales du
Rhônedans l'ennoiementdes maraisde Bourgoin-LaVerpillière
est contesté dans le rapport de M. deSaint-Victor sur le
dessèchementdes marais :« Les eaux duRhône, dans sesplus
grandes crues, neremontent que jusqu'au premier moulin, à
environ douze cents toises du fleuve. Ainsi cen'est point au
Rhônequ'estdue lasubmersionde cesimmensesterrains,mais à
plusieurs moulins qui, arrêtant le cours de larivière et des

5
MANCIPOZ, 1948, p. 362-365.
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ruisseaux,les tiennentdans unétathabituelde débordement,dont
il résulte que dansplusieurs endroits, leur lit est totalement
comblé»6. Le désaccordsur l'origine de l'inondationdes marais
deBourgoin-LaVerpilière traduit l'antagonismedesintérêtsentre
lescommunautésrurales et lepouvoir régalien.Les communautés
plaidaient l'origine « naturelle»de l'inondation pour démontrer
que l'entreprisede dessèchementétait vaine, contrairementà la
SociétéRoyale de Médecinequi affirmait que cettesubmersion
continuelleétait uneconséquencede l'aménagementdes moulins
le long de laBourbreet du Charuy. Le conflit d'intérêtvenait de
ce que lescommunautésruralesseservaientdes maraispour faire
pâturerleur bétail (figure 4). Le foin des marais,appelé« lèche »,
servait pour une part ànourrir les bestiaux,et d'autre part de
litière qui rentrait dans la composition du fumier. Les marais
étaientdonc unélémentcrucial dans le maintien de l'agriculture
des terres de pied decoteau(Mancipoz, 1948; Bravard, 1987).
Les communautéscraignaient donc que le dessèchementdes
marais ne les prive de leur droitd'usageet ne lesassujettisseà
l'impôt sur les terresdesséchées.En cela, ellesétaientsoutenues
par leparlementde Grenoblequi s'opposaà l'enregistrementdes
lettres-patentesd'inféodation de 1668, car lesparlementaires
détenaient des prés à l'intérieur des marais etétaient très
probablementen possessionde troupeauxqui y paissaient.Il est
intéressantde voir aujourd'huicommentles divergencesd'intérêt
ouvrirentle débatsur l'origine de l'inondation,avec lestenantsde
l 'explication « naturelle» et ceux de la cause« anthropique».
Rétrospectivement,il sembleque les deux causes del'origine de
l'inondationdes marais nes'excluentpasnécessairementl'une et
l'autre. Il existe une circulation souterrainedes eaux et de
ｮｾｭ｢ｲ･ｵｳ･ｳ résurgencesdans le marais deBourgoin sont
SIgnalées. Leurrelation avec les cruesnivales du Rhône n;est
cependantpas pour le moment prouvée et une étude reste à
poursuivredans ce sens. Enrevanche,le rôle desmoulinsdansle
maintienaffleurantdesnappesd'eausemblecertain.En 1807 un

6 R .apport de laSOCiétéRoyale de Médecine, sur le mémoire de M. de Saint-
Victor, relatif au dessèchement des marais de Bourgoin, délibéré au Louvre
le 18 mai 1790, del'Imprimeriede la veuve Valade, rue des Noyers. En ligne
au http://www.gallica.fr(p. 2-3).



100 L'EAU COMME PATRIMOINE - DE LA MÉDITERRANÉE AL'AMÉRIQUE DU NORD

' la

La gestion des eaux des marais de Bourgoin-La Verpillière.. . 101

M!ollll•• Muacbc-n.....
J .......n••

On citeraici quelquesextraitsdu rapport:

Le Moulin Chaussant:« Les plans et nivellement relatifs à ce moulin,
démontrent que cette usine, soutenant les eaux de la Bourbre,à 41 cm
au-dessus du sol, inonde une grande superficie deterrains et que
l'opération de dessèchement exigeant que le principal bras soit abaissé
de 2 m 08, au-dessous du point où le niveau de ce cours d'eau se trouve
aujourd'hui, iln'estplus possible de conserver la chute.»

Le moulin Alagna :« Ce moulin nes'étantprocuré une chute de 84 cm
qu'en soutenant et faisant refluer les eaux de la rivière sur une superficie
de plus de mille arpens où les eaux restent stagnantes et les opérations
du dessèchement exigeant que le nouveau canald'écoulementsoit
creusé vis-à-vis du moulin de 2 m 82 cm plus bas que le biezactuel; il
devient indispensable de supprimer le dit moulin.»

Le moulin de Vénérieu: « Les plans, nivellements et rapports de ce
moulin indiquent qu'il est établi au nord, sur le bord des marais, etqu'il
fait usage des produits de la rivière de Catelan et des ruisseaux de Saint-
Hilaire, qui fournissent un faible volume et ne font mouvoir cette usine
que par éclusée,à mesure que le biez se trouve rempli, ce quin'a lieu
que par le moyend'un barrage, qui maintient en nature de marais le
territoire voisin sur2200m d'étendue.»

Figure5. Cartedes moulinsresponsablesdes refluxd'eaudanslesmarais
de Bourgoin-LaVerpillière auxvnr siècle.

Les moulins s'opposantà l'évacuation des eaux ont été
effectivement supprimés pendant les travaux d'assèchement,
donnant lieu à des contestations de la part de certains
propriétaires.À l'échelledes marais, le rôle deschausséesdans la
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7 Centre d'Accueil et de Recherche des Archives Nationales, F 10, 3952,
Dessèchement des marais de Bourgoin, Second Rapport fait au Conseil
Général des Ponts et Chaussées par une commission composée de
M.M. Sganzin, Lecreulx et Prosuy, concernantl'examend'unprojet présenté
au conseil pour le dessèchement des marais de la Verpillière, Bourgouin,
Brangue et le Bouchage, situés dans le département de l'Isère.

Figure4. Exploitationdesmaraiset culturede pied decoteaudesmarais
deBourgoin-LaVerpillière.

rapport d'ingénieurs?en charge du dessèchement､ ･ ｾ marais
établit que leschausséesconstruitesdans lesmaraispourcréerles
chutes des moulins sont responsablesd'un reflux des eaux en
amont(figure 5). En tout, onzemoulins ont étéincriminésdans la
stagnationdes eaux. Deschausséesde quelquesdécimètresont été
suffisantespour provoquerl'engorgementdurable de ces zones
palustres.
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stagnationdes eauxapparaissaitconsidérableet couvraitplusieurs
centainesd'hectares.

On sait qu'il a existé pendant la période moderne un
phénomènegénéralisableau royaume de Francede relèvement
progressifdes chausséespour accroître la hauteur des chutes
d'eau et donc la productivité, notamment pour les moulins
frumentaires(Derex, 2001). Il resteà mieux documenterla date
de construction des différentes chausséesinstallées dans les
marais pour cerner l'origine chronologique du problème
écologiquequ'ils entraînent.La constructiondu moulin de Roche
(figure 3) incriminé dans l'inondation des maraisest connuepar
un acted'albergementde 1461.'Peyronnettede Challeh,damede
Passins,avait obtenu le droitd'installerun moulin, à chargede
faire une chausséedans le chemin'', La mise enplace de
l'ensembledes moulins à proximité des marais se fait donc
probablement à partir du bas Moyen Âge. Certains sont
mentionnésdès leXIIe siècle dans le cartulaire du Temple de
Vaulx, mais sontpositionnésdans desgorgesperpendiculairesà
la cuvettedes marais(Delachenal,1897). Il sembleque c'està la
faveur du développementéconomiquede la fin du Moyen Âge
ｱ ｾ 'une nouvelle générationde moulins gagnantdes pentesplus
faibles a étéconstruite par des particuliers et a nécessitéla
formation de chausséespour créerdeschutesd'eau,responsables
du problèmed'ennoiementet d'insalubrité.

Ｎ ｌ ｾ montée des, eaux dans lacuvette de Bourgoin-La
Verpülièrependantl'EpoqueModernepeut donc êtreinterprétée
｣ ｯ ｭ ｾ ｾ la convergencede facteurs climatiques (le Petit Age
Glaciaire)et anthropiques(les levéeshydrauliques).

IV. Des espaces mis en culture pendant la Tène finale et
l'Antiquité

. L'étude sur les tempsantérieursau Moyen Âge démontre
bien que ces maraisn'ont pas toujours été impraticables.Les
clichés aériens de 1'IGN révèlent de très nombreusestraces
fossiles qui correspondentà d'ancienscours d'eau, ainsi qu'un

8 Archives Départementalesde l'Isère,1 2Mi InventaireMarcellier Inv 38 67
13. Chapitrequatre:Albergements,f 481. ' ,
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importantréseaufossoyé endiscordanceavec leréseauactuel. Ce
dernierest structurépar les grandscanauxdont le creusementa
été achevéen 1814. Leréseauconstituépar l'ensembledes fossés
fossiles a étéestimé antérieur au XIIe siècle par .l'analyse
régressivedes cartes etdocumentstextuelsdont nous. .disposons,
Commenous l'avonssignaléplus haut, les grandsptaralsa';l statut
domanialétaientrestésindivis pendantle Moyen Age etl'Epoque
Moderne,étantconsidéréscommedesespacesincultes.

L'étudechronostratigraphiquedu remplissagedes fossés sur
le terrain a permis de confirmer l'anciennetéde cesstructures.
Plusieursdatesradiocarboneset desélémentscéramiquesーｬ ｡ ｣ ･ ｾ ｴ
pour le moment l'ensemblede cesparcellairesdans lesmarais
entre la Tène finale etl'Antiquité. Parallèlementà cetteapproche
en archéologiedes fossés, lesprospectionsen infield et des
diagnosticsen archéologiepréventiveont montréqu'il existedes
sites du Néolithique et de la Protohistoire ｳ ｾ la ｢ｯｲ､ｾｲ･Ｎ du
marais, ainsi qu'un semis important de petItes ･ｸｰｬｏｬｴｾｴｬｏｮｳ

laténienneset gallo-romainesà l'intérieur même des marecages
(Berthier,1999 ;Bernigaud,2005).

D'autrepart, l'étudedu remplissagedes structuresagraires
linéaires a permis d'individualiser plusieurs ｦ ｯ ｮ ｣ ｴ ｩ ｯ ｾ ｳ dans les
réseauxfossoyés. Il fautdistinguerdes fossés dedramageet des
canaux d'assainissementet d'irrigation (Berger et al., 2003;
Bernigaudet al., en préparation).Des exemplesd'irrigation,de
marécagessont connusdepuis le XIXe siècleau nord de laSuede
(Cabouret,1999) pour améliorer le rendementde la fauche du
foin, composéde différentesvariétésde carex. Il fautｲ｡ｾｰ･ｬ･ｲ ｱｾｾ

les marais ont constitué des prairies naturelles qUI ont ete
exploitéesavantle défrichementdesterresｬ ｡ ｢ ｯ ｵ ｲ ｡ ｾ ｾ ･ ｳ de ｰｾ･､ｳ de
coteauxet la mise enplacede prés semés.Pour 1. ｭｾｴ｡ｾｴ Il ｾ･ｳｴ･

difficile de savoir si ces milieux palustresont fait 1 objet d .une
céréalicultureimportantedès la Tène finale ｣ｯｭｾ･ ｰｯｵｲｲｾｬｴ le
suggérerle semis depetits habitats ruraux attribuablesa ｣･ｾ

périodes. Cependant,il paraît plus probable ｾ ･ suppos.er .que
l'orientation économiquede ce réseaude petItes ･ｸｰｉｏｬｴ｡ｴｬｾｾｳ

rurales a été l'élevage fondé sur l'exploitation de la prame
marécageuseavantla submersiondes marais.



les problèmesde santépubliquesi souventdénoncéspendantles

XVIIIe et XIXesiècles. .
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v. Synthèseet perspective

Le thème de l'hydromorphiedes marais et des trèsbasses
plaines alluviales à la fin du Moyen Âge et durant l'Époque
Moderne est bien connu pour l'ensembledu territoire français
(Derex, 2000). Les causesen sont discutéesdepuis plusieurs
années,et la péjorationclimatiquedu Petit Age Glaciaire(PAG)
est un élément nouveau à prendre en compte dans la
recrudescencedes inondations (Bravard, 1992; Berger, 2003).
Les analyses anciennes avaient plutôt privilégié le rôle de
l'Homme dans cesdérèglementshydrologiques.Aujourd'hui les
problèmeshistoriquesde torrentialitéet d'engorgementdes zones
bassessont donc considéréscommerésultantd'un jeu complexe
entre les évolutions climatiques et les modes de gestion de
l'environnement par l 'Homme. Cependant, les mécanismes
d'origineanthr?piquedans lesproblèmesd'hydromorphieentrela
fin du Moyen Age et le XIXe siècleapparaissentpeu documentés
et finalementméconnus.Si l'action des défiichements de versantsest
bien acceptéecomme le principal facteur de l'augmentation des
ruissellementset de la modification du bilan hydrique responsable de
l'hydrornorphie, les conséquencesenvironnementalesdel'artificialisation
du réseau hydrographique secondairen'ont donné lieuqu'à quelques
rares études (Gazenbeek,1997). .

L'exempledes marais de Bourgoin-La Verpillière encourage un
examen à l'échelle française, voire européenne, del'impact des nom-
｢ＱＧｾｵｳ･ｳ chaussées de moulins etd'étangspendant le Moyen Âge et
l'EpoqueModeme sur le régime des écoulements. Le problème ne
concerne pas que les marais de Bourgoin. Auxvnrsiècle, la Société
Royale de Médecine accusait les meuniersd'avoirsubmergé les marais
de Moëresdansles Flandres Maritimes9

•

La modélisation et la simulation expérimentalede ces
inondationsartificielles pourront constituerdans cette recherche
un bon moyen de mesurer l'impact du rehaussementet de la
multiplication de cesnombreuxpetits barragessur le niveaudes
nappesphréatiques,et endéterminerla partde responsabilitédans

9
Heurtault de LamerviIIe,Décret sur ledessèchementdes marais rendu le24
décembre1790,p. 5-6. '
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